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M élanie Fortin et Éric Dion, 
un couple d’entrepreneurs de 
la région, avaient de grands 

projets de voyage en tête avant que 
la pandémie ne les freine. Se retrou-
vant subitement devant rien, ils ont 
profité de l’occasion pour adopter 
des alpagas et fonder ensemble La 
casa d’alpagas, une miniferme thé-
rapeutique qui ouvrira ses portes le 
1er juin, sur le rang Saint-Édouard, à 
Saint-Jean-sur-Richelieu.

« Au départ, 2021 devait nous servir 
d’année sabbatique. On voulait partir, faire 
un minitour du monde en sac à dos, mais 
la crise sanitaire a changé nos plans. Avec 
un peu trop de temps devant nous, on a 
finalement enclenché un projet de fou », 
explique Mélanie Fortin.

« Nous sommes deux personnes très 
actives dans la vie, alors cet arrêt nous 
a permis de prendre du recul et de nous 
rapprocher graduellement de la nature. Le 

projet de la miniferme s’est ensuite installé 
au fil du temps pendant qu’on prenait soin 
de nos alpagas », ajoute Éric Dion.

ALPAGAS

C’est le 14 février 2021 que le couple a 
vu un alpaga pour la première fois. Un an 
plus tard, il s’occupe quotidiennement d’un 
troupeau de 18 têtes dont l’âge varie entre 
1 et 15 ans. « Lors de la Saint-Valentin, nous 
étions allés visiter une ferme d’alpagas. 
Nous sommes tombés sous leur charme et 
nous avions envie d’en avoir un ou deux. 
Nous avons appris qu’ils doivent vivre en 
troupeau. En discutant pendant le chemin 
du retour, on a décidé de se lancer dans 
cette belle aventure », raconte Éric Dion.

Au départ, le couple s’est retrouvé avec 
15 alpagas. En cours de route, deux autres 
se sont ajoutés et un bébé, Denver, a aussi 
vu le jour dans leur miniferme.

PROJET

Pendant un an, le couple a travaillé à 
temps plein pour que leur entreprise thé-
rapeutique prenne forme. Ils ont construit 
la miniferme avec des matières recyclées 
et ont pris bien soin des alpagas qui sont 
maintenant très sociables avec les humains.

« C’était un univers qui nous était 
inconnu, mais nous sommes curieux et 
passionnés, donc on a rattrapé le temps 
perdu assez rapidement. On a aussi eu la 
chance d’avoir l’aide précieuse d’un vétéri-
naire qui a eu un coup de cœur pour nos 
animaux et qui est devenu une référence 
pour nous. Nous sommes très bien entou-
rés », souligne Mme Fortin.

« Il faut dire que ce projet n’était pas 
du tout prévu d’avance. C’est en prenant 
conscience du bonheur immense que ces 
animaux nous apportaient qu’on a eu envie 
d’en faire profiter aux autres. Ils nous en 
ont appris beaucoup sur le lâcher-prise », 
ajoute-t-elle.

SERVICES

Lorsque que La casa d’alpagas sera 
ouverte au public, il sera possible de décou-
vrir ces animaux dans le cadre d’une variété 
de services, dont la zoothérapie, le yoga, 
la massothérapie. On pourra aussi profiter 
d’un hébergement, d’une visite guidée ou 
même d’un apéro avec les alpagas.

« On apprécie tellement prendre notre 
café le matin ou un petit verre de vin le 
soir avec eux qu’on s’est dit qu’il serait inté-
ressant de proposer une telle activité aux 
visiteurs », souligne Éric Dion.

Une autre activité offerte à la miniferme 
est la « récréation » qui consiste à laisser 
les alpagas en liberté pour qu’ils puissent 
s’amuser avec les clients dans un vaste ter-
rain clôturé. À noter qu’il sera nécessaire 
de réserver pour participer à ces activités.

« Notre but est vraiment d’installer une 
philosophie de bien-être, autant pour nous 
que pour les animaux. Toutes nos déci-
sions sont prises dans le respect de l’ani-
mal », précise la propriétaire, diplômée  
en zoothérapie.

LAINE

Les propriétaires tiennent à préciser 
qu’une boutique en ligne est déjà accessible 
pour l’achat de produits en laine d’alpagas. 
Le couple proposera aussi des ateliers de 
confection de savon feutré et de balles  
de sécheuse.

Après avoir reçu plusieurs offres pour 
les aider à prendre soin des alpagas, les 

propriétaires ont mis sur pied un pro-
gramme de bénévolat pour les gens qui 
souhaiteraient s’impliquer au sein de la 
miniferme.

Pour en savoir plus sur ce programme 
et sur La casa d’alpagas, située sur le rang 
Saint-Édouard, il suffit de consulter le site 
Web lacasadalpagas.com. Le couple est 
aussi très actif sur les comptes Facebook 
et TikTok de La casa d’alpagas, où l’on peut 
voir des photos et des vidéos de l’évolu-
tion des animaux depuis leur arrivée à  
la miniferme.
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Une miniferme aux effets thérapeutiques
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Mélanie Fortin et Éric Dion, copropriétaires de La casa d’alpagas
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À compter du 1er juin, il sera possible 
de côtoyer les alpagas de près 

en se rendant sur le site du rang 
Saint-Édouard.


